
Les nouvelles aspirations démocratiques : démocraties délibérative et 

participative ; représentation et / ou démocratie directe ; les nouvelles 

formes de mouvements sociaux. 

[Axe 2 : Repenser et faire vivre la démocratie] 

 

Problématique 

Face à la crise de la représentation et à la défiance envers les institutions, quels nouveaux modèles 

démocratiques et formes d’action citoyenne émergent pour répondre aux attentes des sociétés 

contemporaines ? 

 

Annonce du plan 

Nous verrons d’abord les limites de la démocratie représentative actuelle, puis les propositions 

alternatives que sont la démocratie participative et délibérative. Enfin, nous analyserons 

l’émergence de nouvelles formes de mouvements sociaux qui traduisent ces aspirations. 

 

 

I. Une crise de la démocratie représentative qui nourrit un besoin de renouvellement 

 

Idée principale 

La démocratie représentative traverse une crise profonde, marquée par l’abstention, la défiance 

envers les élus et les partis, et un sentiment de déconnexion entre les citoyens et leurs 

représentants. 

 

Points à développer 

- Montée de l’abstention électorale, notamment chez les jeunes et les classes populaires. 

- Défiance envers les partis politiques traditionnels, jugés éloignés des préoccupations concrètes. 

- Sentiment d’une démocratie trop verticale, insuffisamment à l’écoute. 

- Crises sociales révélatrices : Gilets jaunes, réforme des retraites, crise sanitaire. 

 

Exemples à citer 

- Élections législatives 2022 en France : taux d’abstention record (plus de 52 % au second tour). 

- Mouvement des Gilets jaunes (2018-2019) : rejet des élites, revendication d’un référendum 

d’initiative citoyenne (RIC). 

- Étude CEVIPOF (2023) : moins de 30 % des Français déclarent faire confiance aux partis 

politiques. 

 

Transition  

Face à ces limites, certains proposent de compléter ou transformer la démocratie représentative 

par des modèles plus participatifs et délibératifs. 

 

 

II. Vers une démocratie participative et délibérative ? Des alternatives en 

développement 

 

Idée principale  

Pour revitaliser la vie démocratique, on développe des formes où les citoyens peuvent débattre, 

décider ou co-construire les politiques publiques. 

 

Points à développer 

- Démocratie participative : implication des citoyens dans les décisions locales ou nationales. 

- Démocratie délibérative : débats argumentés dans des espaces cadrés, avec une volonté 

d’écoute et de consensus. 



- Outils : budgets participatifs, conseils citoyens, conventions citoyennes, pétitions en ligne, jurys 

citoyens. 

- Limites : participation souvent faible, biais de représentation, pouvoir décisionnel limité. 

 

Exemples à citer 

- Convention citoyenne pour le climat (2019-2020) : 150 citoyens tirés au sort, 149 propositions, 

accueil mitigé du gouvernement. 

- Budgets participatifs dans de nombreuses villes (ex : Paris, Grenoble) : les habitants votent pour 

des projets concrets financés par la mairie. 

- Référendums locaux : exemple du référendum sur l’aéroport de Notre-Dame-des-Landes (2016). 

 

Transition  

Mais au-delà de ces dispositifs institutionnels, on observe aussi des formes d’engagement plus 

spontanées, plus horizontales : les nouveaux mouvements sociaux. 

 

 

III. Nouvelles formes de mouvements sociaux : une autre voie d’expression 

démocratique 

 

Idée principale 

Les citoyens investissent aussi d’autres espaces que les urnes ou les dispositifs participatifs pour 

faire entendre leurs revendications et proposer des alternatives. 

 

Points à développer 

- Mouvements décentralisés, horizontaux, souvent sans leaders identifiés. 

- Revendications souvent globales (justice sociale, climatique, égalité), dépassant les clivages 

partisans traditionnels. 

- Utilisation intensive des réseaux sociaux pour mobiliser, informer, organiser. 

- Formes d’actions diversifiées : manifestations, blocages, actions symboliques, désobéissance 

civile. 

 

Exemples à citer 

- Fridays for Future (mouvement pour le climat initié par Greta Thunberg). 

- Gilets jaunes : auto-organisation, mobilisation hors des cadres syndicaux ou politiques. 

- Extinction Rebellion : actions directes non violentes pour alerter sur l’urgence climatique. 

- Black Lives Matter : mouvement mondial contre le racisme systémique, parti d’un hashtag. 

 

 

Conclusion 

Les nouvelles aspirations démocratiques traduisent un besoin de participation plus directe, plus 

continue, plus horizontale. Les citoyens veulent être acteurs, pas seulement électeurs. Cela oblige 

les institutions à se réinventer pour rester légitimes. 

 

Ouverture possible 

Peut-on imaginer une démocratie du futur combinant intelligence collective, outils numériques et 

représentativité renforcée ? Jusqu’où aller dans la démocratie directe sans mettre en danger 

l’efficacité des décisions publiques ? 


